
À l'attention de     :  
Claude K Nahon
Directrice développement durable, EDF

Paris, le 16 octobre 2014

Bonjour,

Nous avons bien reçu votre réponse suite à la nomination d'EDF aux Prix Pinocchio 2014 et vous
en remercions. En effet, un des objectifs de ces prix est de faire réagir les entreprises autour des
enjeux soulevés, telle que la transition énergétique ici. 

Suite à votre message, nous vous adressons à notre tour les précisions suivantes :

L'argument que vous invoquez ne remet pas en cause l'augmentation des émissions de CO2 de la
part d'EDF. Certes, vous nous expliquez que les émissions en tonnes de CO2 rapportées à la
production en TWh ont diminué entre 2006 et 2013. Cela ne change rien aux données disponibles
dans  votre  rapport  d'activité  2013  :  vos  émissions  totales  de  CO2  en  2013  atteignaient
80,6 millions de tonnes, alors qu'elles en représentaient 79,8 millions de tonnes en 2012.

Ce que cela démontre, c'est qu'en cherchant à augmenter la production de votre Groupe, vous
augmentez irrémédiablement  la  quantité  de CO2 émise par les activités d'EDF.  Car,  même si
chaque TWh produit est moins polluant qu'il ne l'était auparavant, le fait qu'il y ait de plus en plus
de TWh produits a, in fine, une incidence sur le climat.

L'enjeu actuel n'est pas de produire plus d'électricité de façon un peu moins polluante :  il  est
d'amorcer une réelle transition vers la fin des énergies fossiles et fissiles, basée sur la réduction de
la consommation électrique et le recours aux renouvelables. 

D'autre part, c'est précisément pour éviter qu'une mauvaise décision ne soit prise que nous vous
alertons sur les conséquences du projet Kolubara B en Serbie. Par contre, si EDF n'a aucunement
l'intention  de  soumettre  l'examen  de  ce  projet  aux  instances  de  décision  du  Groupe,  nous
accueillerons avec plaisir un démenti officiel de votre part. 

Cordialement,

Florent Compain
Président
Les Amis de la Terre France


